
➣ ➣➣ Offre exceptionnelle pour vendeurs et acheteurs

• GRATUIT – Frais de notaire, jusqu’à concurence de 1000$ (BNC)*
• GRATUIT – Taxe de bienvenue, illimité (BNC)*
• Possibilté 0$ de dépot pour votre achat
• Gagnez vos frais de déménagement, jusqu’à concurence de 2500$ (Remax Québec**)
1. Pour les 10 premiers propriétaires à s’inscrire,

une réduction de 500$ sur votre commission de vente

Signature :

2004

*Cette offre et valide jusqu’au mois de juillet 2004   ** Détail sur le site internet

Vous voulez vendre – Avec nous, vous vendez !

➣ Avantage de visibilité pour le vendeur ➣
➣ Visite de virtuel 3 dimensions sur le site www.remax-quebec.com ➣

➣ Plus de 13 millions de visiteurs depuis janvier 2003 ➣

V E N D U  •  V E N D U  •  V E N D U  •  V E N D U  •  V E N D U  •  V E N D U  •  V E N D U  •  V E N D U  •  V E N D U  •  V E N D U  •  V E N D U

Domaine avec lac privé, site exception-
nel. 4 cac. – ST-HIPPOLYTE

Magnifique victorienne, 4 cac., plan-
chers de bois franc, paisible – PRÉVOST

Bord du Lac Écho, vue extraordinaire
du lac, 3 cac – ST-HIPPOLYTE

Superbe bord de lac, 3 cac, 1 acre,
coucher de soleil – STE-ANNE-DES-LACS

➣ ➣ ➣

RE/MAX LAURENTIDES INC. 
Courtier immobilier agréé

Nathalie Chénier et Jérôme Lagacé

Payez à 
l’ordre de

Inscrire votre nom $

/100 Dollars

Vos agents pour les Laurentides

NATHALIE CHÉNIER et
JÉRÔME LAGACÉ

AGENTS IMMOBILIERS AFFILIÉS

450 227-1824
514 978-1818

Courriel : remaxlagace@securenet.net
site web : www.jeromelagace.com

Internet virtuel : wwwremax-quebec.com

500
c i n q  c e n t s 1 0 0
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Prévost
C o n d o  d e  l u x e

Pour un avenir tout confort
J.K.V. CONSTRUCTION
351, Clos Toumalin  450 438-1111

À partir de

97900$

Les
Jonquières

Vous pouvez visiternos condos modèles

Joignez l’utile
à l’agréable

• Près de la piste
cyclable et du
train de banlieu

• École à proximité
• Près du Carrefour

du Nord
• À 10 minutes du

Mont St-Sauveur

Ouvert
du lundi au mercredi de
13h à 17h et 18h à 20h

Jeudi et vendredi sur rendez-vous
Samedi et dimanche de 13h à 17h

RBQ: 8298-9617-48

Boul. Lac St-François

Garage
Ultramar

Des Épinettes

Terrain
de balle

Canadiana

École
Champ Fleuri

Clos Toumalin
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PRÉVOST

Un site enchanteur

•Projet intégré  • Qualité de vie  •Insonorisation supérieure

Ouverture à partir du 21 février

À Val-David

Le Journal
Ski-se-Dit en crise
Michel Fortier

Déchiré par le même venin qui oppose les citoyens de Val-
David, le Journal Ski-se-Dit vit une des plus grandes crises
de ses trente ans d'histoire.

Le plus vieux journal communau-
taire du Québec n'a pas échapé à la
polarisation des opinons qui entou-
re l'expropriation des citoyens de
Guindonville, pour la construction
d'un stationnement pour voiture,
devant servir la nouvelle vocation
touristique de ce secteur de Val-
David. La division s'est insinuée
entre la présidente du Journal, Mme
Gilbert et le reste de l'équipe, tout
comme elle s'est insinuée entre les
citoyens de cette ville de manière
inexorable; stigmatisant l'opinion
adverse, chacun des clans a fini par
durcir sa position et c'est normal. 

Quand une administration
publique n'arrive pas à rassembler
sa communauté autour d'un objectif,
qu'elle dirige par dictat plutôt que
pas consensus, et qu'elle justifie son
approche avec des phrases aussi
lapidaires que "On ne fait pas
d'omelette sans casser des œufs", on
peut penser que cette administration
est prête à subordonner la pérennité
de ses habitants à son ambition,
qu'elle partage d'ailleurs toujours
avec suffisamment de citoyens pour

justifier sa démarche agressive. Il
s'en suit que le venin de cette divi-
sion sociale s'insinue dans l'en-
semble des activités de ses citoyens
et même dans son journal commu-
nautaire. 

Mon propos n'est pas de discrédi-
ter les actions d'un clan par rapport
à l'autre, mais d'établir une relation
entre conflit social et fragilité d'un
journal communautaire.

Un journal communautaire, par
définition, est communautaire, il
appartient donc à ses membres qui
proviennent tous de la communauté
et qui, s'ils ont un objectif commun,
le journal, ne partagent pas néces-
sairement le même point de vue sur
la société et leur communauté.
Lorsque ces différences échappent à
l'esprit de tolérance et de liberté qui
doit primer au sein de l'équipe d'un
journal, il s'en suit des déchirures
qui affectent forcément la liberté de
presse. Lorsque ce malaise génère
des oppositions tel qu'elles dégénè-
rent en prise de pouvoir sauvage et
en guerre juridique, on a perdu un
Journal.




